
seules. Mais ce chîiffre ne couvre pas
les responsabilités entières des, di-
rectEfurs qui sont personnellement
responsables le leuir gestion, c'est-à-
dire des dettes de la banque.

LE PRIX COURANT

Soyons donc pratiques une bonne 1,viennent (les lacs et leur tonnage
fois et quanti nous travaillons pour,<jue cette question dît creusement
nous, faisons en sorte <le ne pas dlu clîcîtal à une profondeu r plus,
la isser tout le bénifice de notre tra Jgranîde est <l'un intérêt capital itou'
vail aux autres qui nous dédlaignent 1seulement pour- notre ville et niotri'
et nous méprisent ensuite. -r

Katon. La semaine dernière Rappelons,- nous toujours que! t
Cndional nous avionis une petite'l'Anglitis ne respecte (lue ceux qui I

note à propos de la langue française sont forts.
dont nous n'encouragýeions. pas assez
la propagation ; aujourd'hui, nous NOTRE ('OMMEIIfE AVEC'
Croyons devoir reventir par ue au-'I'N~~1EUl
tre histoire sur le même sujet et l'é-
largir encore, moins par <les paroles, L'année 1896 comptera comme
que par les faits: uîe les plus remarquables au point

Tout le mondle sait que la1 ('omplla- de vue <le nos exportations sur les
gnie du chiemnin de fer dut Parce et; marchés <le la (GrandeIf-itretegne.
de l'Ile a été conçue, formée, ou-, Les rapport.s <lu Board of Trade
tillée, équipée par les Canadiens- d (e Londres montrent que, tandis1
français. des premiers actionnaires que les importations <le touts pays
étaient les innadiensafrançais, son ont augmenté <le 1; p). c. comipara-
présidlent, ses directeurs, son person- itivemnent à 1897Ï. les inmportit ltis
nel étaient des Canadiens français. <le provenance canadîienne étaienti
Cependlant que voyons4-nous aujour- en gain <le 19 p. c
<'hui, aprés deux ou trois ans, Les' principales augmentations 1
<l'existence <le la Compagnie ? les sont les suivantes : Blé, C536,000;
actions passées aux mains les An lard, C 195,000 ; jambons, CI 79.000;
glais, la direction aux mîains les beurre, ClIi4,0t< ; fromage, £234.-
Anglais, la gérance aux mains <l'un 000 oeSufs, C*22,OO0; poissons, C39.-
Anglais qju'on a fait venir exl)rèsde (000 f-arinîes antres que celles <le
Toronto, et tout le service aux blé, £3-1,000 ; bois équarri, dlff
mains deï Anglais. oc00 bois scié, £;8X3,000O.

Il y a peut-étre dans tonte la coin- Par contre, voici les dimtinutions
pagnie et son piersonnel, deux lier- boeufs, C13,000 ; moton q, C262,-
sonnes parlant le français, soit pr-é 000 ; farines de blé, C1X7,000.
sident et un emuployé. L.es exportations anglaises sur le

Il est évidenît que le nouveau gé- Canada ont iinuiiié <l nioins <l 1
rant s'est efforcé de se débarrasser p. c.. tandlis que les exportations
dle toits ceux (lui n'é!ta-ient P-1s anglaises pour tons pays ont aug-
Anglais et il a eîî beau jeu, dans ces menté de six pour cent.*
derniers temp ~s, alors que la saison'
d'hiver diminuait le trafic, de-
remterciereux <le nos comapatr-iotes M1OUVEMENT D)U PO01T I)E
qui avaient échappé aux premier-s MONTREAI EN 1>0;
massacres.
- Il ne sufft pas de -roustrnire une Wardi dernier, à la séance ordi-
maison, il faut l'habiter- et l'entre- naire <lu comité de la Commission
tenir, au lieu de l'abandonner. (lu 11ilvre. le maître lu ll.ivre.a pî-é-

C'était un mérite pour nous autres senté son rapport pontr l'année 1896,
canadiens que les nôtres aient eu qui devra être joint ait rapport an-
l'idée <le faire ce chemin <le fer du nuel le la Coîinissidn, préparé pont-
parc et de l'île, mais c'est un dénié- le mtinistère de la Marine et <les l>ê.
rite de l 'avoir abanidonuné aloi-s que chpries.
le plus gros était fait, il fallait de la; C'est avec sati,;faction que nions
persitanee, <le la persévérance. <ldonnons ci-dlessous la tracluetioii <le
Nous savons bien que la suspension ce rapport qui constate tin réel pro.
des paientents de la haîq ue d u grès sur l'antnée 1 S9-7.
Peuple a été tin rude coup pour- lail Bien que les détails dlonnés nie
compagnie. muais il nous semble s'appliquent qu'aux principaux ai-
qu'elle auçait pu s'en tirer sans1 ticles de notre commerce extérieur
sortir de l'élément canadien-fran e n' peut se rendre aisémient emuipte
çais. dun mouvenment qui s'est Opér-é peu-

Maintenant qu'arrive-t-il c'estque <lant lit courte saison <le navigation.
Snous siommes dépossédés, relégués à <laits le p)ort. dle Montréal. Ce mou-

l'arrière plan, annihilés. Et (lire veinent. justifie li-s tr-avaux <11e nous
qute ce n'est pas seulement un fait. nie cessons (le réclamer pour permiet-
isolé, mais qu'il en est toujours tu-e aux navires monsiitrutetx qu'on
ainsi, construit maintenant de venir.1

A ce colupte-là, nos progrès maté- mou iller- le long de nos quais. Oit
-Fiéis se feront longtemps attendre, verra par le nombre des navires qui

égion mtais pouir t'ouites les popula
ions à l'ouemt de Mont réal qui oni
tesoin <l'éî-oule- leurs prodluits iii
lellors8.

RAPPORT DV MAîTRE DU HAVRE.

J'ai Plonneur. <le soumettre ail
.'oiiité les Clommissaires dii Ham
,,-e iton rappo<rt annuel pour l'ain
tée 1896i, coni preniant, les états9 coin
paratifs avec le nombre le tonnage,
a classi fieat ion, la nationtalité, le-
ionîbe mnaximumn des navires; dans
e port à~ nue époque donnée, le-
nombre et le tonnage (les navires de-
lier consignés aux différents agents.
iinsi que les états indiquant le
ioîibre et le tonnage des navires de
a navigaution intérieure et leur nomt
ire miaximnum dans le port à un mi)
tient donîîné, dlepuis <lix ans.

Pendlant la saison dernièr4h, 70~
iavireï <le tuer sont entrés dahs le
port pour uit tonnage total de 1,216.-
468 tonnes. Sur ce nombre 668
étaient les navireq en fer représen.
tanit titi tonnage <le 1,200,467 tonnés
et 14Il étaient les navires en bois
uivec un tonnage total <le 16,001 tont
nes. Les, navires de la navigationi
inîtérieur-e, au nombre de 4?,,
auvaient ensenmble un tonnage de
1,004,117 tonnes et donnaient tit
accroissement <le 334- navires et dle
60,-lO0 tonnes. Le nombre de navires
<le tontes catégories a été de 5,541
pouir un tonînage <le 2,220,585 toit
tics, soit une auîgmîentation <le 207.
-4.82 tonneï.

Vonici quelques- uns les; printui p iui
<-ljri-es à l'expor-tation et à l'impor
tation.

EXPORTATIONS.

Bois'-Il a été exporté pendant la
der-nière saison, tant au Royaume-
Uni qu'aux <litrèrents ports du con-
tinenît 2ilt ,<32, 7$ puieds, mesure <le
lîlauiclie, sot une augmentation <le
50-360U 150O pieds, et à la Ré.publique
Armgentine 7,790.166 pieds, soit une
dmîi nnution (le 683,831 pieds coin-
paiat ivenietit à l'année précédente.

G;rainsi -1l a été dirigé Fur- l'Eu-
trole 7,027,0158 min ots (le blé, 6,778,-
896 liitots <le miais, 1.865,533 minots
<le pois, 2,6 Il, 783 luitiots davoine.
247,148 mitios <l'orge, 351,627 mi-
uiots <le seigle, formaant ensemble
18,9102.41 î itituiots <le grains divers,
soit une augumentation de Il,875,842
mn intots coumpIarativemient à l'année
18 i 5.

Faine Les exportations ont été
dle 772.126 barils. en diminution de


